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Lettre du Supérieur Général
Frère Seán D. Sammon, FMS
Chers frères et vous tous qui aimez le charisme de saint Marcellin,

Vous connaissez bien les faits. Tôt le 26 décembre 2004, un important tremblement de terre  s’est produit près des côtes de l’Indonésie dans l’Océan Indien.  Plusieurs raz de marée se sont formés et ont pris de l’ampleur avant de s’abattre sur les côtes de la région durant la matinée. En quelques minutes, ils ont balayé plus de 140 000 hommes, femmes et enfants, des maisons, des villages et des centres touristiques, ainsi que les espoirs et les rêves d’une génération.  

Aujourd’hui, en tant que membre de l’humanité et de notre communauté ecclésiale, nous partageons la responsabilité de les aider à reconstruire.  Nous devons trouver les moyens de soigner les blessés, de consoler les affligés et de raviver l’espoir. En tant que frères de Marcellin, nous avons une responsabilité spéciale pour consoler et rendre l’espoir, surtout parmi les nombreux enfants sans foyer et orphelins. Au seul Sri Lanka, 40% des morts sont des enfants. 

Comme je l’ai mentionné dans ma lettre de la semaine dernière, dans cette région sinistrée, nous nous trouvons surtout en Inde (Tamil Nandu) et au Sri Lanka.  Heureusement, aucun de nos frères de ces régions n’a perdu la vie dans cette tragédie et aucun n’a été sérieusement blessé. Malheureusement, tous les membres de leurs familles n’ont pas été aussi chanceux, nous apprenons qu’il y a des blessés parmi eux. De plus, certains lieux d’apostolat des frères ont été endommagés ; au moins l’un d’entre eux a été partiellement détruit par la force immense de la vague venue de l’océan. 

Malgré la confusion et la peur qui ont saisi les gens de la région et les  problèmes techniques qui limitent les communications, les membres de l’équipe du BIS et plusieurs membres du Conseil ont été en contact régulier avec nos frères de l’Inde et du Sri Lanka pour discuter des moyens de leur venir en aide. 

Tous parlent d’objectifs réalistes. Par exemple, nous ne voulons pas répéter l’aide déjà fournie par les organisations internationales actives dans la  région. En même temps, nous voulons être en solidarité avec nos frères et leurs concitoyens durant ce temps de deuil et de souffrance.  Il est tout aussi important que nous aidions là où nous le pouvons, maintenant et durant les jours à venir, lorsque d’autres groupes seront déjà repartis et que l’événement ne sera plus présent dans l’esprit de plusieurs. 

Il est compréhensible que dans la confusion qui existe à présent dans la région, nos frères ne soient pas à même d’évaluer la totalité des dommages encourus. Ils travaillent aussi non seulement à évaluer les pertes physiques encourues par leurs proches et dépendants, mais aussi à estimer le coût spirituel et émotionnel de cette tragédie.  Nous voulons être prêts à les aider lorsqu’ils seront capables de nous dire exactement ce dont ils ont besoin. 

Chers frères et amis, me rappelant votre générosité peu commune dans le passé et vous en étant toujours reconnaissant, je vous écris pour demander votre aide.  (…) Je remercie Frère Dominick Pujia et les membres du  BIS, Marcela Ossandon et Riccardo Ducci, ainsi que les Conseillers Emili Turú et Peter Rodney, et l’Économe général, le Frère Antonio Martinez, pour leur admirable travail afin de planifier cet appel. Vous y trouverez un aperçu de la situation actuelle, un résumé des détails de l’appel que je lance et une description de la manière dont vous pouvez aider par vos prières, par vos efforts pour faire connaître cet appel et par vos propres dons pour cette cause.  

Nous sommes parfois meilleurs pour construire des édifices que pour leur redonner un sens et un but. Mais, en temps de crise, des efforts sont nécessaires sur les deux fronts. Aussi, alors que nous aidons par nos contributions financières et notre intérêt pour cette cause, nous continuons de prier pour les enfants sans foyer, pour ceux qui ont perdu leur époux ou presque touts les membres de leur famille dans ce raz de marée. Prions aussi pour ceux qui sont maintenant avec Dieu. Puissent sa miséricorde et sa paix éternelle pour les défunts être une consolation pour tous ceux qui ont survécu. 

Je vous remercie pour toute aide que vous apporterez. Puisse cette année nouvelle être un temps de plus de paix dans le monde !  

Avec l’assurance de mes prières.

Frère Seán D. Sammon, FMS

Supérieur général
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